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Contexte général : Les cellules solaires tandem en silicium/pérovskite ont le potentiel de 
dépasser la limite d’efficacité des dispositifs à une seule jonction tout en conservant des 
coûts faibles [1]. Cependant, leur stabilité reste un enjeu majeur, car la migration ionique [2-
3] et la ségrégation de phase dans la couche de Pérovskite, induites par la lumière, 
favorisent la dégradation de leur performance [4-5]. 

Objectifs du projets : Ce projet de thèse vise à comprendre la dégradation des pérovskites 
hybrides, essentielles pour les cellules solaires tandem. Il étudie la migration ionique et la 
ségrégation de phase induites par la lumière, en utilisant l’outil AttoLight pour analyser, à 
l’échelle nanométrique, la structure, la composition et les propriétés optoélectroniques des 
frontières de grain avant et après illumination. L’objectif est de déterminer comment ces 
phénomènes participent à la dégradation, et d’élaborer des stratégies pour améliorer la 
stabilité des matériaux Pérovskites, cruciale pour leur déploiement à grande échelle dans 
l’énergie solaire. 

La microscopie corrélative AttoLight permettra de suivre en temps réel la ségrégation 
de phase et la dégradation dans la pérovskite. Elle combinera des cartes topographiques 
MEB, cathodoluminescence et photoluminescence pour relier directement topographie et 
propriétés optoélectroniques. Les phénomènes de migration ionique s’observent sur des 
durées allant de quelques minutes à une heure. Une attention particulière sera portée à la 
dépendance de ces phénomènes par rapport à la longueur d’onde de la lumière incidente. 
Identifier les longueurs d’onde auxquelles la dégradation apparaît est un enjeu majeur pour 
le photovoltaïque, car cela pourrait permettre de protéger la cellule solaire simplement en 
utilisant un filtre de couleur adapté. Le projet vise égalemlent à identifier si il y a un type de 
défaut ou de lacunes bien particulier qui favorisent la migration ioniques. Enfin, l’utilisation de 
couches de passivation (par exemple, des dérivés aromatiques) pourra être envisagée pour 
bloquer la migration des ions et prévenir la formation de défauts ou de lacunes dans la 
structure de la pérovskite. La microscopie corrélative offrira ainsi une mesure directe de 
l’impact de ces passivations sur les propriétés optoélectroniques. 
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